
DES TALONS, DES ABDOS 
ET DES CRISES D’IDENTITÉ



Hello, ça c’est nous : Britney, Sabrina, Cindy et Kate.Et ça c’est notre 
vie de tous les jours : on adore se mettre en bombe.



        
Mais ça ne se passe pas toujours comme on le voudrait…

Oh le gros boulard !!! 
Celle là je me l’a fais 

facile 

CLAP

CLAP

CLAP

C’est un enfer, on ne peut même pas s’habiller comme on veut !!! 



Pffff

 IL FAUT QUE ÇA 
CHANGE !

Et si on se transformait en mec ?

Mais il faut 
garder notre 
féminité



AUT QUE ÇA 



On a vraiment la classe, là on risque pas de se faire embêter !



Mhwaaa



Sale pédale !

Pffff

aïe

aïe

aïe



Il faut que ça change !
aaargh

Il faut devenir des mecs viriles avec une grosse b*te, des muscles et des 
abdos!

ding





FFFFF

LES FILLES ON EST ENFIN VIRILES !



WAAAA !!!!



C’est alors qu’on se rend compte qu’on a voulu changer mais on est plus 
qui on était vraiment. On a changé à cause du jugement des autres. 

Elle est vraiment 
belle

C’est une bombe

Tellement de 
prestance 

Elle est sûre 
d’elle







   Peu importe si tu te transformes en une diva en spandex, en un mec 
bodybuildé avec des abdos dessinés comme des baguettes de pain, ou 
en un éphèbe efféminé qui se recoiffe toutes les cinq minutes, les autres 
te harcèleront toujours. Parce qu’en fait, peu importe ton look, la société 
préfère t’enfermer dans des cases, même si ça fait de toi un Pokémon 
boudiné qui doit changer de forme à chaque coin de rue. Alors, au lieu 
de te faire passer pour un macho en plastique ou une girly-girl avec un 
kimono trop pailleté, arrête de courir après les apparences et sois juste 
un être humain qui a décidé de vivre sans faire sa propre publicité. Et si 
tu veux redevenir une femme qui s’assume, fais-le, mais arrête de cher-
cher l’approbation des autres comme si ta vie dépendait d’un concours 
de mode raté. Bref, fais-toi confiance et dis aux regards mal placés : 

«Laissez-moi vivre, bande de frustrés !»
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